
 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

LE SANCTUAIRE DANS LA POÉSIE GRÉCO-LATINE 

I et II État de la question et Présentation générale  

L'abondance des travaux de recherche sur les lieux sacrés, qu'ils soient consacrés à des 
problèmes de définition et de lexique ou bien à un sanctuaire en particulier, reflète la place 
que ces lieux occupaient dans l'Antiquité grecque et romaine, de façon très quotidienne. Dans 
ces travaux, les évocations et descriptions poétiques de lieux sacrés sont souvent utilisées 
comme des sources d'information. Nous nous sommes proposé, dans un ouvrage collectif 
intitulé Du paysage quotidien à l'espace poétique. Le sanctuaire dans la poésie grecque et 
latine jusqu'au IIème siècle p. C., de les approcher de façon résolument littéraire, en étudiant 
la façon dont les poètes abordent et contribuent à façonner ces lieux empreints pour eux à la 
fois de banalité et de sacré. L’ouvrage rassemble 21 contributions qui couvrent une large 
période (de Homère aux poètes flaviens), et un grand nombre de genres littéraires : épopée, 
théâtre, élégie, épigrammes, hymnes, bucolique, silve… 

  

Pierre-Alain Caltot est maître de conférences en langue et littérature 
latines à l’université d’Orléans et membre du laboratoire POLEN. Ses 
recherches portent sur la poétique et la stylistique des poètes latins 
d’époques augustéenne et néronienne. Il a notamment édité Vox uatis. 
Poétique de la prophétie dans la Pharsale de Lucain (paru à Sorbonne-
Université Presses en 2024) et co-édité avec Pedro Duarte et Stéphanie 
Pétrone l’ouvrage collectif La Confusion des genres dans la Pharsale de 
Lucain. Concordia discors (paru aux Presses Universitaires de Provence en 
2024). Ses thèmes de recherches portent sur les liens entre poésie et 
religion au début du Principat, sur l’histoire culturelle de la période 
néronienne et sur les considérations éthiques et esthétiques de la guerre 
civile à Rome. 

Elisabeth BUCHET est maîtresse de conférences à l’UFR de Latin de 
Sorbonne Université. Ses recherches portent entre autres sur l’histoire de 
la religion en Italie antique et les Fastes d'Ovide. (Tibur et Rome. 
L'intégration d'une cité latine, Dijon, 2015 ; "Iocosa uerba : le rire rituel 
dans les Fastes d'Ovide", BAGB, 2024, 1 p. 71-104 ; "Manifestations et 
lexique du rire rituel à Rome", REL, 101, 2023, p. 97-112) 

Judith Rohman est maîtresse de conférences en langue et littérature 
latines à l’université Rennes 2 et membre du CELLAM (EA3206). Ses 
recherches portent sur l’épopée latine, en particulier l’Énéide de Virgile, 
ainsi que sur les commentaires antiques, dans une perspective 
narratologique. Elle a publié Le Héros et la déesse. Personnages, stratégies 
narratives et effets de lecture dans l’Énéide de Virgile (Les Belles Lettres, 
2022). Elle travaille également à la traduction de textes du latin de la 
Renaissance. 

 



III. Lieux sacrés et épopée 

Il est difficile de repérer une unicité générique dans le traitement épique des espaces 
sacrés ; au contraire, certains motifs semblent traverser les genres, comme la thématique de 
la rencontre / relation amoureuse qui se noue dans un temple, ou encore la souillure, la 
perversion de l’espace sacré. La première relie l’épopée, notamment, à l’élégie, et la seconde 
la relie à la tragédie. On peut toutefois repérer, après Homère, le développement de 
l’ekphrasis du temple et de son programme iconographique ; un autre trait qui se dégage est 
l’association, nouvelle chez Virgile et reprise par la suite, entre les scènes d’hospitalité et les 
lieux sacrés. 

IV. Lieux sacrés et théâtre 

Par son rôle religieux, le théâtre permet d'aborder la question des lieux sacrés de manière 
particulièrement intéressante.  Les contributions qui le concernent abordent ainsi la question 
de l'autel et des supplications dans la tragédie (J. Bocholier), la façon dont chez Plaute la 
palliata fait des dieux les voisins des hommes (M.-H. Garelli), le fait que la souillure du 
sanctuaire vient à la fois déclencher et préfigurer le déferlement de violence dans Antigone 
de Sophocle (D. Cuny), ou encore la manière dont les bois sacrés dans les tragédies de 
Sénèque offrent à l'auteur l'occasion de mettre en scène la cosmologie stoïcienne 
(C. Merckel). 

V. Lecture métapoétique des sanctuaires 

Selon une approche, notamment initiée par A. Deremetz (1995), plusieurs articles réunis 
dans le volume envisagent la portée métapoétique des sanctuaires. C’est ainsi que la poésie 
de Pindare (N. Le Meur) ou de Properce (M. Miquel) présente le temple comme un espace 
propice à l’inspiration divine, nécessaire pour la composition du poème. La forme même du 
recueil, dans la poésie hellénistique, peut prendre la forme d’un parcours au sein d’un 
sanctuaire, chez la poétesse Nossis ou dans les Hippika de Posidippe, qui dessinent une voie 
sacrée imaginaire (E. Prioux). Les enjeux politiques et métapoétiques se croisent 
particulièrement dans les programmes architecturaux relatifs aux temples dans la Rome 
augustéenne (communications sur Ovide de G. Herbert de la Portbarré-Viard et sur le temple 
d’Apollon Palatin d’E. Raymond-Duffouleur). Enfin, D. Vallat enquête sur l’emploi d’un hapax 
dans la langue de Virgile, le sacellum de la Bucolique III, 9 qui se présente comme un espace 
de dialogue intertexturel et métapoétique avec la génération des nérotériques et de Catulle.  
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